UcADÉMIE  ROYALE  DE  MÉDECINE. 

R  A  PPOR  T 

pr  à  l'Académie  royale  de  médecine  sur  les  pièces 
uanatomie  artificielle  de  M.  Ameline  ,  Professeur 
\tanatomie  à  l'école  secondaire  de  médecine  de  Caen, 

SÉANCE  GÉNÉRALE  DU  3  FÉVRIER. 

Umissaires ,  3IM.  Beclard ,  J.  Cloquet  ji-ÎI.  Cloque  t, 
irechet,  et  Marjorin  ,  Rapporteur. 

.  ESSiEi/RS  Beclard,  J.  Cloqiiet,  H,  Cioqi'.et,  Bieclietet  liioi 
is  été  chargés  par  l'Académie  de  lui  fiairc  un  rapport  suL" 
pièces  d  anatoinic  artificielle  qui  lui  oa*' été  ]nésentées 
"M.  Ameline,  professeur  d'anatômic  et  cliirii rgien  à  Caeh» 
'es  pièces  ayant  été  soumises  à  votre  c.Vamen  dans  plu- 
rs  séances,  il  serait  inutile  dV  n  l'aire  ici  une  descriptioii 
iiillée  ;  il  suffira  de  vous  rappeler  succinctement  leur  na- 
,  leurs  dimensions  ,  les  usages  auxquels  elles  peuvent  être 
3loyées  ,  le  degré  d'utilité  qu'elles  peuvent  olfrir. 
,es  dilï'érentes  pièces,  qui  ont  été  présentées  par  M.  Araelinc, 
t  ,  sous  le  rapport  de  leur  composition  ,  dé  deux  cs- 
bs  :  les  unes  ,  destinées  à  la  démonstration  simultanée  des 
kïcles  ,  des  artères  ,  des  veines ,  des  nerfs  ,  Ont  pour  basé 
os  naturels  ,  des  portions  de  squelettes.  Les  muscles  ,  les 
tdons  ,  les  aponévroses  sont  faits  d'une  substance  dure  assez 
lible  ,  légère  ,  peu  fragile  ,  susceptible  de  prendre  les  teintes 
(on  veut  leur  donner.  M.  Ameline  n'a  pas  fait  connaître  la 
tnposition  de  cette  substance  ,  tti  le  piocédé  qu'il  emploie 
lir  la  mettre  en  œuvre. 

Tous  les  muscles  d'une  préparation  peuvent  êtrd  déplaces 
[replacés  ,  de  manière  à  ce  qu'on  puisse  facilement  juger  deS 
oports  qu'ils  ont  entre  eux  ,  de  leurs  rapports  avec  Icâ 
"ïsseaux  et  les  nerfs  profonds ,  de  leurs  connexions  avec  les 
}  les  vaisseaux  et  les  neifs  sont  représentés  par  des  cordons 

différentes  couleurs  et  de  différens  volumes.  Ces  pièces  sont 
naïquables  par  l'exactitude  de  leur  ressemblance  avec  le* 
lets  qu'elles  représentent  ,  et  par  la  facilité  avec  laquelle 

peut  s'en  servir  dans  la  démonstration. 
D'autres  pièces  ,  destinées  à  l'étude  de  la  splanchtiologie  ^' 

nous  ont  pas  paru  aussi  voisines  de  la  perfection  que  celles 
atnous  venons  de  parler  j  elles  n'ont  pomt  une  resseiablânc« 
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iùssi  parfaire  avec  les  viscères  ;  mais  un  de  nos  collègues 
M.  OrËla  ,  dans  un  voyage  qu'il  a  fait  récemment  à  Caen  a  vu 

dans  le  cabinet  de  M.  Ameline  de  nouvelles  préparations 
artificielles  relatives  à  la  splanchnologie  ,  beaucoup  meilleures 
que  celles  qui  ont  été  soumises  à  l'oxameu  de  l'Académie,  Les 
substances  dont  M.  Ameline  se  sert  pour  la  composition  de  ces 
pièces ,  varient  suivant  la  nature  de  cliaque  viscère.  Elles  sont 
en  général  ,  flexibles ,  légères  ,  non  fragiles.  Les  dimensions  de 
ces  diHerenles  pièces  sont  les  mêmes  que  celles  des  organes 
de  riiomme  ou  de  la  femme  adulte  ,  et  nous  pensons  que  ce 
sont  les  plus  favorables  pour  l'étude. 

M.  Ameline  ne  s'est  pas  borné  à  représenter  Jes  parties  dans 
leur  état  naturel  ou  sain  ;  il  a  fait  une  beureuse  application 
du  procédé  dont  il  est  l'i/wenteur,  à  la  représentation  de 
J)lusieurs  cas  pathologiques  :  nous  citerons  particulièrement 
sous  ce  rapport  ,  les  préparations  relatives  aux  lu.\ations  î 
aux  hernies  juguinalcs  extern©  et  interne  ,  à  la  hernie  cru- 
rale ;  j)réj)arations  sur  lesquelles  on  peut  facilement  démon- 
ticr  les  diftérens  feuillets  aponcvrotiqucs  qui  ont  des  con- 
nexions avec  CCS  hernies  ,  les  formes  variables  du  sac  her- 
luaiie ,  les  rappoi  (s  des  artères  éjiigastiique  ,  testiculaire  et 
crurale,  avec  ces  tumeurs  ,  etc.  ,  etc.,  etc. 

D'autres  pièces  sont  destinées  à  la  représentation  des  par- 
ties q_iii  doivent  être  intéressées  ou  ménagées  dans  les  opéra- 
tions chirurgicales  ,  telles  que  la  taille ,  la  ligature  des  ar- 
tères ,  ,çtc. 

Ces  préparations  sont ,  comme  les  premières  dont  nous  avons 

'  A  """^  ^^^^^  exécution  et  d'une  grande  exactitude. 
M.  Auiebne  assure  ,  d'après  les  essais  multipliés  qu'il  a 
laits  ,  que  l'on  ]5ourrait  par  son  procédé  retracer  les  formes 
extorieiiies  de  la  plupart  des  altérations  dont  nos  organes  sont 
susceptibles  ;  et  nous  sommes  disposés  ,  par  les  préparations 
que  nous  avons  examinées  ,  à  penser  que  l'on  pourrait  elFec- 
tivcnient  scn  servir  pour  rétracer  la  forme,  l'étendue,  la 
couleur  ,  es  connexions  delà  plupart  des  tumeurs. 

De  quelle  utilité  peuvent  être  les  pièces  préparées  par  M. 
Aniehnc? iVous  devons  rendre  cette  justice  a  cet  anatomiste 
2ele  ,quil  est  loin  de  prétendre  qu'elles  peuvent  suffire  pour 
Ja  demonstrajion  et  pour  l'étude  de  l'anatomic  naturelle  et 
<ie  lanatoinic  pathologique  ,  puisqu'elles  ne  servent  qu'à 
laiie  connaître  les  formes  extéiieurcs  des  organes,  et  leurs 
coiuieuGiis  dans  une  situation  invariable  ;  elles  ne  pourraient 
OOUC  suppléer  ,  pour  la  démonstration  ,  aux  pièces  naturelles 
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récemment  pre'pare'es  :  elles  pourraient  encore  moins  dispenser 
les  élèves  de  se  livrer  à  la  dissection  ,  seul  moyen  d'apprendre 
l'anatomie.  On  retrouve  les  mêmes  inconvéniens  dans  les 
pièces  en  cire  ;  et,  en  outre  ,  elles  sont  d'une  extrême  fragilité  , 
et  ne  peuvent  être  montées  et  démontées  par  pièces  à  volonté- 
Mais  les  préparations  de  M.  Ameline  trouveront  utilement 
leur  place  dans  les  muséum  des  facultés  de  médecine  ,  dans 
les  laboratoires  d'anatomie  ,  dans  les  écoles  secondaires  de 
médecine ,  dans  les  cabinets  des  médecins  et  chirurgiens.  Les 
élèves  trouveront  dans  ces  préparations  d'excellens  modèles 
pour  leurs  dissections ,  et  elles  leur  rappelleront  fidèlement 
ce  qu'ils  auront  appris  cmilisséquant. 

Ces  pièces  serviront  quelquefois  dans  les  facultés  de  méde- 
cine ,  et  souvent  dans  les  écoles  secondaires  ,  à  cause  de  la 
pénurie  des  cadavres  ,  à  compléter  les  moyens  de  démonstra- 
tion :  elles  seront  enfin  consultées  fréquemment  ,  avec  fruit , 
par  les  médecins  et  les  chirurgiens  éloignés  des  grands  hôpitaux, 
et  qui  auraient  besoin  de  se  rappeler  avec  précision  la  situa- 
tion précise  et  les  connexions  de  quelque  partie.  Chacun  de 
nous  sait  avec  quelle  facilité  on  oublie  l'anatomie  ,  lorsqu'on 
ne  s'occupe  pas  journellement  de  cette  science. 

M.  Ameline  a  donc  rendu  un  véritable  service  à  l'anatomie, 
en  trouvant  un  procédé  qui  en  reproduit  fidèlement  la  plupart 
des  détails.  Nous  devons  nous  rappeler,  Messieurs,  qu'il  a 
consacré  quinze  ans  à  perfectionner  ce  procédé  ,  qu'il  a  sa- 
crifié à  ces  travaux  un  temps  précieux  qu'il  aurait  pu  employer 
lucrativement  en  se  livrant  à  sa  clientelle  ,  et  qu'il  a  fait 
d'assez  fortes  dépenses  avant  d'arriver  au  résultat  qu'il  a  ob- 
tenu ,  et  qu'on  a  déjà  cherché  à  imiter. 

L'Institut  ,  la  Commission  d'instruction  publique  ,  ont 
accordé  de  justes  éloges  à  ses  travaux  ,  et  vos  commissaires  ont 
l'honneur  de  vous  proproser  , 

1.0  De  nommer  M.  Ameline  à  une  place  d'associé  régnicole  , 
quand  il  y  en  aura  de  vacante  ; 

2."  D'adresser  à  S.  Exc.  le  ministre  de  l'intérieur  la  de- 
mande qu'il  soit  accordé  à  M;  Ameline  d'honorables  encou- 
ragemens  pour  les  nobles  efforts  qu'il  a  faits  afin  de  faire  faire 
des  progrès  à  l'anatomie ,  cette  base  des  saines  doctrines  mé- 
dicales. 

Paris ,  le  6  février  1 824. 

Certifié  conforme  : 

ZiC  Secrétaire  perpétuel  de  l'Académie  , 
5i§/îe,E.PAI{lS£T. 


